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Le Dr. Géatrax, de Trînidad,qui suivit un traitement conforme auxvues ém,ses c-dessus, eut le bonheur sur un nombre de 350 nT. T
dans un Hôpital militaire de nVn n.c i ? patients,

Le D. sLvens s.r„r.:3:::t:r f^rsr\.....nai. en premier Heu, „„ seidH.. dans le b^rde ^ .^S.Lgastnquei avec une emplA.re de moutarde sur l'épijtre
' Z

r=r:d;r;:"— -- -----
Le pnnc.pal remède se composait, comme suit •

R Sodœ Bi-C," 5ss,

SodaD mur, 5i,

Potassa; gr. VIII.

.e^tfrprtt::^,?,::'
""'°'^'^' (tun..,er)d-ea„ froide, i^média-

On répétait cette dose tous les quarts d'heure ou demie-heure selonle besoin, jusqu'à réaction parfaite.
'

En outre de tems à autres, les poudres eifervescentes, avec excès
1 a cal,

,
quelquefois un énéma de muriate de soude.

Beaucoup de patients recouvrirent la snn,., dit-on, sous ce traite-

r.
'

; T" T ^^ "' '""""i""'- î"'" «'"Si^^^i' "lors de traiter despatients durant la première période.
e "rauer des

Dans la seconde période, on pratiquait l'injection saline dans les vei-nes; «a,s les résultats decette pratique,ne furentpasbien encoura^ean .

.ivlen Tl. : '"Tr-""" ""' '''''"^ P^-- '> Stevens'rela-

Sien il"' / ' ''"" """''' '" '""'"• "" "^°"^°' -J"» «»"«-

«tuTet î hT- "'.' '=°'""<=''''-«' =•>""« "Pm seulement
, et

« au reste, la théone que je propose, d'après une série de faits obser-

tir !".
"'^^"" ""'"'''' '"""•°''» "" "--dre d'idées différjnt essen-

^rsuW.."'
"" "'""^ '" "''""^' ""'"" '"'"™™' 1"'"P-aî.

Traitement de la !er et 2me période.
La médecine universellement, a semblé croire que cette terrible maladie
a de nature putride, supposant d'abord que quelqu'un des éléments

[

e cconomie animale, rentrait alors dans un état de putréfaction; et

(ientinilT'"",."'"","""''
'"P^'°'''' '"' " ^"'* quelquefois choix d'anti-

puques. Dans plusieurs cas, leur administration fut très utile sous

l'Hytrite' vl''

"^^ ^'^''^l'^^^^" Proniisc, i-o quant à la 14me proposition. précWo
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